
vekbOte. On sous-entend: toute id6e tendant vers le changement est suspecte et met
en peril la securite de l ' Etat. Cela revient a dire qu'un service pareil n ' est pas
neutre	 ne peut pas etre neutre. Il est un des garants du syst&me existant.

En effet le monde " libre " d6 I ' OTAN n'est pas seulement menace par le communisme
international operant a par0r de l ' etranger mais aussi par tous les agents subver-
sifs de ce communisme qui operent a l ' interieur du pays, qui essaient de "s'infil-
trer " , etc. C ' est du moms ce que pensent les createurs de ce service et ses de-
fenseurs actuels: ils ne font d'ailleurs qu'une seule chose: defendre l'occident
capitaliste. Une abolition pure et simple du S.R. est done la seule revendication
politiquement coherente possible. II est evident que la position de pareils defen-
Seurs du S.R. decoule d'une analyse politique, qu'ils cachent p.ex. sous couvert
d'arguments religieux. ( " Ce n ' est pas le capitalisme occidental que nous defen-
dons, mais l'Occident chretien. " ) Oil reste cependant l'opposition de l'Eglise con-
tre toutes les tentatives du S.R. de restreindre les libertes personnelles ?

Serge

Ue noir des Palestiniens
Avec des canons decores d ' images du Christ et de Marie les phalangistes ont conquis le
camp palestinien de Tell El Zaatar (12/8/1976). Au nom du Christ les Gemayel, Chamoun et
autres ont pris d ' assaut ce quartier de Beyrouth, au nom du Christ ils cherchent a expul-
ser les Palestiniens de leurs asiles libanais.
Est-ce en Son nom aussi qu'ils ont empeche par leurs conditions exorbitantes toute eva-
cuation des blesses et des civils du camp de Tell El Zaatar par la CRI (cf. L.W., 2/8/76)
(les 4o8 blesses sauves debut aoiat ne doivent en effet faire leurre)?

En tant que chretien on se demande comment it est encore possible que des chretiens
veuillent eriger en plein XX siecle un Etat oil seuls leurs coreligionnaires auraient
plein droit de cite. Comme les Juifs en Israel (ou les blancs en Afrique du Sud). Et dire
que les ev&" ques libanais et le pape se taisent face a ce racisme religieux. OU sont les
Francois Mauriac pour denoncer en 1976 un esprit de croisade qui animait deja en 1936 les
pseudo-chretiens franquistes, et qui permet de tuer au nom du Christ? Et pourtant les Pa-
lestiniens sont loin d ' etre tous musulmans. Les habitants des camps de Jisr-el-Bacha et
de Dbaye, p.ex., etaient en grande majorite chretiens, et pourtant ils furent liquides...

L ' article suivant de Jean-Philippe Caudron, tire de " croissance des jeunes nations",
N- 175 de sept. 1976, montre fort bien que finalement ce conflit n'est confessionnel que
dans la propagande des ideologues des phalangistes, que ce combat qu'ils menent au nom du
Christ, ils le menent en realite au service de l ' imperialisme syrien et americain, avec
l ' accord, tacite ou actif, des nations voisines, Israel evidemment compris, ainsi que des
Etats du bloc socialiste. La lutte du peuple palestinien est done bien la lutte d'un
peuple sacrifie sur l ' autel de la coexistence, pour son existence meme et sa liberte.
"Aux gees qui 5ou6pLent, a constate Paul VI (cite d ' apres L.W., 2/8/1976), )s'ajoute main-
tenant (?) ;Ca population t -dugie de Pae.utine qui, dept z tAente co/7z, attend, pans
Wile patti„e."	 m.p.

E
n 1970, ce fut le . Septembre
noir ". On se souvient peut-ètre
de ces semaines sanglantes :

les bedouins de la legion arabe lan-
ces par le roi Hussein de Jordanie a
l'assaut des camps retrenches Pales-
tiniens, les avions americains et an-

glais du petit roi bombardant les col-
lines de Amman oil vivaient les refu-
gies chasses crfsrael en 1948 et de
Cisjordanie en 1966... Le chiffre des
victimes ne fut jamais publie. Des mil-
hers sans doute ,! Par contre le bilan
de ('operation donna bien des satis-

factions aux ennemis de la resistance
palestinienne : celle-ci perdait defi-
nitivement le pays qui I'avait le mieux
accueillie, ce pays ou elle pouvait en-
trainer les militants et d'ob elle Ian-
gait ses commandos a l'attaque
d'Israel et surtout de la Judee et de la
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